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  Résumé

L’enquête sur les flux de marchandises aux frontières terrestres visait à estimer 
les flux de marchandises qui passent aux bureaux et postes des douanes non 
informatisés et à mettre à jour le coefficient de correction de la balance commer-
ciale. Elle a couvert 22 bureaux et postes de douanes non informatisés et  s’est 
déroulée du 1er avril 2018 au 30  mars 2019. 

Sur l’ensemble des flux enregistrés au niveau des bureaux et des postes de 
douanes non informatisés couverts par l’enquête, les exportations sont estimées 
à GNF 257,9 milliards. L’essentiel de ces exportations sont déclarées à Sam-
baïlo (44,7%) et Foulaya (30,7%). Elles sont constituées des produits agricoles 
(81,3%), des produits divers (6,9%), des produits textiles et des accessoires 
(4,7%) et des produits des industries alimentaires et des boissons (4,5%). Leurs 
principales destinations sont le Sénégal (81,8%), la Guinée-Bissau (6,2%) et la 
Côte d’Ivoire (5,5%).

Les importations sont estimées à GNF 231,7 milliards. Elles sont essentiellement 
déclarées à Sambaïlo (81%) et Diecké (4,1%). Elles proviennent principalement 
du Sénégal (81,2%), suivi de la Côte d’Ivoire (11,7%), du Liberia (4,9%) et de 
la Sierra Leone (1,4%). Elles sont composées principalement des produits des 
industries alimentaires et de boissons (46,8%) et les produits métallurgiques, de 
fonderies et des pièces (15,9%).
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1.	 Introduction

1.1. Présentation de la Guinée

La République de Guinée est située en Afrique de l’Ouest et couvre une superfi-
cie de 245 857 km². Elle dispose d’une pluviométrie abondante et d’un sous-sol 
riche en ressources naturelles. La Guinée dispose de 483 Km de littoral atlan-
tique et fait frontière avec six pays qui sont la Guinée Bissau, le Sénégal, le Mali, 
la Côte d’Ivoire, le Libéria et la Sierra Leone. 

La population de la Guinée, qui croît à un rythme annuel moyen de 2,9%, était 
estimée à près de 12,2 millions d’habitants en 2019 selon l’Institut National de 
la Statistique. 

Sur le plan économique, le taux de croissance du PIB s’est situé à 5,8% en 2018 
et devrait s’établir à 5,9% en 2019. L’inflation, en glissement annuel, s’est éle-
vée à 9,9% en décembre 2018 contre 9,6% en décembre 2017. 

Au niveau des échanges, la balance commerciale de la Guinée est excédentaire 
de USD 592,42 millions (représentant 5,7% du PIB) en 2018 contre un excédent 
de USD 1110 millions (10,7% du PIB) en 2017, soit une amélioration de 46,6%. 
Les exportations se sont situées à USD 3978,04 millions (38,5% du PIB) contre 
USD 4594,06 millions (44,2 % du PIB) en 2017. Les importations sont pas-
sées de USD 3484,05 millions (33,4% du PIB) en 2017 à USD 3385,64 millions 
(32,7% du PIB) en 2018. Le taux de couverture des importations par les expor-
tations s’est situé à 117,5 % en 2018, en baisse de 14,4 points de pourcentage 
par rapport à l’année précédente.

Les exportations à destination des pays membres de la CEDEAO ont représenté 
16,8% du total des exportations en 2018 contre 4,4 % en 2017. Le poids des 
importations en provenance de la CEDEAO s’est situé à 4,5% en 2018 contre 
14,6 l’année précédente.   

De son côté, la balance des transferts courants s’est soldée par un excédent de 
USD 132,5 millions en 2012 contre un excédent de USD 139,5 millions en 2010.

Le flux net des investissements directs étrangers (IDE) est passé de USD -576,50 
millions en 2017 à USD -353,08 millions en 2018.

1.2. Contexte et justification

La balance commerciale est une composante de la balance des paiements qui 
retrace la valeur des exportations et des importations de biens d’un pays avec 
le reste du monde.  Elle fournit des informations sur la situation économique qui 
aident à prendre des décisions de politique économique et des indicateurs de 
compétitivité d’une économie. Une balance commerciale excédentaire traduit la 
compétitivité d’un pays vis-à-vis du reste du monde et constitue un facteur de 
productivité. Par contre, une balance commerciale déficitaire révèle un manque 
de compétitivité et traduit une situation de dépendance qui freine la croissance 
économique.
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Au niveau national, la production de ces statistiques permet d’évaluer le niveau 
de recouvrement des recettes douanières qui constituent la principale source de 
recettes publiques de la Guinée. Elle permet également de faire des projections 
nécessaires à la prise de décision par les autorités nationales, en matière de po-
litiques fiscale et commerciale. 

En République de Guinée, la Banque Centrale est l’Institution en charge de la 
production et de la publication des statistiques de la balance commerciale. Elle 
collecte les données sur les exportations et les importations déclarées au port 
autonome et à l’aéroport de Conakry, auprès des bureaux de douanes de Kam-
sar, de Kourémalé et de Pamelap qui sont tous informatisés. Elle utilise des coef-
ficients de correction pour tenir compte des flux commerciaux non-enregistrés 
et passant par les bureaux et postes de douanes non informatisés. Depuis 2005, 
ces coefficients sont estimés à 5% pour les exportations et à 2% pour les im-
portations. Ils ont été calculés au moyen d’une enquête ponctuelle au niveau de 
quelques bureaux et postes de douanes et ne sont pas actualisés depuis cette 
date. Ils sont ainsi devenus obsolètes et leur utilisation dans l’estimation des 
exportations et des importations affecte la qualité des données de la balance 
commerciale.

Pour pallier cette insuffisance, la Banque Centrale, en collaboration avec la Direc-
tion Générale des Douanes et l’Institut Nationale de la Statistique, a organisé au 
cours de la période du 1er avril 2018 au 30 mars 2019, une enquête sur les flux 
de marchandises aux frontières terrestres sur toute l’étendue du territoire de la 
Guinée. Cette enquête a été menée auprès des bureaux et postes de douanes 
non informatisés, en vue d’actualiser les coefficients de corrections applicables à 
la balance commerciale et d’améliorer ainsi leur qualité. 

Le rapport de cette enquête qui fait l’objet du présent document comprend deux 
sections. L’une est consacrée à la méthodologie utilisée et l’autre présente les 
principaux résultats obtenus. 

1.3. Objectifs de l’enquête

La présente enquête a pour objectif principal, la collecte des informations per-
mettant d’actualiser le coefficient de correction de la balance commerciale de la 
Guinée.

Spécifiquement, elle vise à :

◊	 estimer les valeurs des exportations et des importations déclarées au ni-
veau des bureaux et postes de douanes non informatisés ; 

◊	 identifier les destinations des exportations et les provenances des impor-
tations enregistrées au niveau des bureaux et des postes de douanes non in-
formatisés ;

◊	 examiner la structure des exportations et des importations déclarées aux 
bureaux et postes de douanes non informatisés ; 
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◊	 actualiser les coefficients de correction de la balance commerciale de la 
Guinée;

◊	 faire des recommandations.

2.	 Méthodologie de l’enquête

2.1. Cible de la collecte

L’enquête cible les opérateurs économiques qui exportent et/ou importent des 
marchandises au niveau des bureaux et des postes douaniers non informatisés, 
et ce, quelle que soit la valeur des marchandises au cours de la période de l’en-
quête.

2.2. Couverture géographique

Initialement, l’échantillon de l’enquête couvrait 35 bureaux et postes de douanes 
non informatisés identifiés sur toute l’étendue du territoire guinéen. Au moment 
de l’enquête, en raison de la fermeture de certains d’entre eux ayant un fonc-
tionnement saisonnier et du mauvais état des routes, les 22 bureaux et postes 
douaniers ci-après ont finalement été couverts. 

Tableau 1: Liste des bureaux et postes douaniers couverts par l’enquête

Source : Direction Générale des Douanes

Le tableau ci-dessous présente les bureaux et postes de douanes non retenus 
dans le cadre de la présente enquête.
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Tableau 2 : Liste des bureaux et postes douaniers non couverts par l’enquête

Source : Direction Générale des Douanes

2.3. Méthode et outils de collecte des données

La méthode utilisée consiste à distribuer aux postes frontaliers ciblés les Fiches 
de Déclaration en Détail (FDD) qui constituent les outils de collecte des données. 
Les fiches sont imprimées et renseignées obligatoirement par les transitaires 
(déclarant, représentant de l’exportateur et/ou de l’importateur) pour les flux 
de marchandises dont la valeur est supérieure ou égale à un million de francs 
guinéens. 

Pour les flux de marchandises d’une valeur inférieure à un million de francs 
guinéens et faisant l’objet d’une quittance, une fiche de Déclaration en Douane 
Simplifiée (FDS)) est élaborée par la Direction Générale des Douanes, en colla-
boration avec la Banque Centrale de la République de Guinée (BCRG). La FDS, 
qui est un outil de collecte de données, est aussi une version adaptée et simpli-
fiée de la fiche de Déclaration en Détail. 

La FDD et la FDS permettent de collecter des informations portant notamment 
sur :

◊	 le service de douane (bureau, brigade ou poste de douane, type de décla-
ration et référence douane) ;

◊	 l’opérateur économique (exportateur ou importateur) ;

◊	 la date de déclaration ;

◊	 la nature des articles importés ou exportés ;

◊	 le poids des articles importés ou exportés ;

◊	 la valeur des articles exportés ou importés.
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2.4. Méthode de calcul des coefficients de correction de la balance 
commerciale

Les coefficients de correction des importations et des exportations sont des coef-
ficients d’ajustement utilisés pour estimer les importations et les exportations 
passant par les bureaux et postes de douanes non informatisés, et qui ne sont 
pas observés au cours des enquêtes trimestrielles de la balance des paiements. 
Leurs expressions s’écrivent respectivement comme suit :

avec :

◊	 cimp le coefficient de correction des importations entrant par les bureaux et 
postes douaniers non informatisés ;

◊	 cexp le coefficient de correction des exportations sortant par les bureaux et 
postes douaniers non informatisés.

Les montants totaux des importations et des exportations sont ainsi déterminés 
selon la formule suivante : 

3.	 Analyse des données de l’enquête

3.1. Exportations

Au cours de la période de l’enquête, les exportations enregistrées, au niveau 
des bureaux et postes de douanes de l’échantillon, sont estimées à GNF 257,9 
milliards. La plupart de ces exportations sont déclarées à Sambaïlo (44,7 %), 
Foulaya (30,7 %) et Kérouané (7,5 %). Les exportations déclarées par les autres 
bureaux et postes de douanes sont relativement faibles, se situant entre seule-
ment GNF 4,6 millions et GNF 8,3 milliards. 
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Tableau 3 : Exportations par bureaux et postes de douane couverts par l’enquête

Source : Données collectées PASBP

3-1-1- Structure des exportations

Les principaux produits d’exportations sont les produits agricoles (81,3 %), les 
produits divers (6,9 %), les produits textiles et les accessoires (4,7 %) et les 
produits des industries alimentaires et les boissons (4,5 %).

Tableau 4 : Structures des exportations

Source : Données collectées PASBP

Les produits agricoles exportés sont estimés à GNF 209,7 milliards. L’essentiel 
de ces produits sont déclarés aux bureaux de douane de Sambaïlo (53,4 %), 
Foulaya (33,4 %) et Kérouané (8,8 %). 

Les produits divers, évalués à GNF 17,8 milliards au cours de la période sous-re-
vue, passent principalement par les postes de douanes de Kankan (40 %), Fou-
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laya (18 %), Sambailo (14,5 %) et Tinkoro (11,7 %). 

Les produits textiles et leurs accessoires sont déclarés principalement au niveau 
des bureaux et postes de douanes de Lagbara (60,8 %), Tinkoro (23,3 %) et 
Kalounka (15,6 %). 

Les produits des industries alimentaires et les boissons sont essentiellement en-
registrés à Foulaya (49,6 %) et à Madina Oula (23 %). 

Tableau 5 : Exportations par rubriques et par postes douaniers
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Source : Données collectées PASBP

3-1-2- Destinations des exportations

Le Sénégal (81,8 %), la Guinée-Bissau (6,2 %) et la Côte d’Ivoire (5,5 %) sont 
les principales destinations des exportations enregistrées au niveau des bureaux 
et postes de douanes couverts par l’enquête. Ils sont suivis par le Mali et la Sier-
ra Leone qui reçoivent respectivement 3,4 % et 2,8 % des exportations. 

Tableau 6 : Destinations des exportations

Source : Données collectées PASBP

La plupart des exportations de la Guinée vers le Sénégal sont constituées de 
produits agricoles (94,5 %) et des produits des industries alimentaires et des 
boissons (3,3 %). Elles sont déclarées à Sambailo et à Foulaya.

Les exportations destinées à la Guinée Bissau sont déclarées à Kalounka et sont 
composées essentiellement des produits agricoles (38 %), d’autres produits 
d’exportations (23,1 %), des produits divers (19,6 %), des produits textiles et 
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de leurs accessoires (11,8 %). 

Les exportations à destination de la Côte d’Ivoire sont essentiellement des pro-
duits textiles et leurs accessoires (72,6 %), et des produits divers (15,7 %). Ces 
produits sont exportés à partir des postes douaniers de Lagbara et Tinkoro.

Tableau 7 : Produits d’exportation pays destination
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Source : Données collectées PASBP

3.2. Importations

Au cours de la période sous revue, les importations enregistrées aux bureaux et 
postes de douanes non informatisés et couverts par l’enquête sont de GNF 231,7 
milliards. La plupart de ces importations sont enregistrées à Sambaïlo (81 %), 
Diecké (4,1 %) et Tounkarata (2,6 %).

Tableau 8 : Répartition des importations par postes de douane

Source : Données collectées PASBP

3-2-1- Structure des importations

Les importations en provenance de la sous-région sont constituées principale-
ment des produits des industries alimentaires et de boissons (46,8%) et des 
produits métallurgiques, de fonderies et des pièces (15,9%). Ils sont suivis des 
produits chimiques (7,9%) et des produits de la construction automobile (6,4%). 
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Tableau 9 : Structures des importations

Source : Données collectées PASBP

3-2-2- Provenance des importations

Les importations enregistrées proviennent principalement du Sénégal à hau-
teur de , de 81,2 % des importations de la période sous revue. La Côte d’Ivoire 
constitue le deuxième pays de provenance des produits d’importation (11,7 %), 
suivi du Liberia et de la Sierra Leone représentant respectivement 4,9 % et 1,4 
% de la valeur totale des importations.

Tableau 10 : Principaux pays de provenance des importations

Source : Données collectées PASBP
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Les principaux produits importés à partir du Sénégal sont majoritairement des 
produits des industries alimentaires et de boissons (52,5 %) et des produits 
métallurgiques, de fonderie et des pièces (19,2 %). Ils sont suivis des produits 
chimiques et des produits divers qui représentent respectivement 9 % et 6,8 % 
des importations. 

Les importations provenant de la Côte d’Ivoire sont composées principalement 
des produits de la construction automobile (35,9 %), des machines et équi-
pements (20,6 %), mais aussi des cuirs travaillés, des articles de voyage et 
chaussures (17,2 %). Ces produits entrent généralement en Guinée à partir des 
bureaux et postes de douanes de Bougoula, Tounkarata et N’Zoo.

3.3. Coefficients de correction des importations et des exportations 

Les importations et les exportations passent essentiellement par les postes et 
bureaux de douane informatisés. Cependant, celles qui passent par les bureaux 
de douanes non informatisés sont sous-estimées. Par conséquent, les coeffi-
cients de correction des importations et des exportations passant par les postes 
et bureaux de douane non informatisés sont mis à jour à partir de la collecte des 
flux des marchandises aux frontières terrestres non informatisées.

Compte tenu des proportions des importations et des exportations passant par 
les postes et bureaux de douanes non informatisés, les coefficients de correction 
de ces importations et exportations sont respectivement estimés à 1% et 3,4% 
des importations non pétrolières et des exportations non minières passant par 
les bureaux informatisés. Ces coefficients indiquent donc que 1% des importa-
tions non pétrolières et 3,4% des exportations non minières de la Guinée tran-
sitent par les bureaux de douanes non informatisés couverts par cette enquête. 

Tableau 11 : Coefficients de correction des importations et des exportations

Source : Calcul des auteurs à partir des données collectées PASBP
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Tableau 12 : Structure des importations par pays de provenance

Source : Données collectées PASBP
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3.4. Coefficients de correction de la balance commerciale

Les importations et les exportations passent essentiellement par les postes et 
bureaux de douane informatisés. Au cours de la période sous-revue, les exporta-
tions non minières enregistrées au niveau des bureaux de douanes informatisés 
sont estimées à GNF 7 523,5 milliards, soit 96,7% du total des exportations. Les 
importations hors produits pétroliers sont de GNF 23 650,5 milliards, représen-
tant 99 % du total des importations non pétrolières.

Les coefficients de correction des exportations et des importations qui passent 
par les bureaux et postes douaniers non informatisés sont estimés respective-
ment à 3,4 % et à 1,0 % des exportations non minières et des importations hors 
produits pétroliers enregistrés au niveau des bureaux informatisés. Ces coeffi-
cients étaient estimés respectivement à 5 % et 2 % avant l’enquête. La baisse 
de ces coefficients s’explique en partie par par l’informatisation récente des bu-
reaux de douanes de Kamsar, de Kourémalé et de Pamelap. 

Tableau 13 : Coefficients de correction des importations et des exportations

Source : Calcul auteurs à partir des données collectées PASBP
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Conclusion et recommandations

La méthodologie adoptée pour cette enquête permet d’appréhender les exporta-
tions et les importations qui passent au niveau des bureaux et des postes doua-
niers non informatisés, et ce, quelle que soit la valeur des marchandises. Elle 
permet également d’actualiser les coefficients d’estimation de ces exportations 
et importations qui passent désormais de 5% à 3,4% et de 2% à 1% respective-
ment. Cette enquête s’est déroulée sur la période du 1er avril 2018 au 30 mars 
2019.

Au-delà de la correction des coefficients de la balance des paiements, l’enquête 
a permis de mieux comprendre la nature des produits échangés par la Guinée 
au niveau des postes et bureaux de douanes transfrontaliers. Il s’agit principa-
lement des produits de l’industrie alimentaire et des boissons pour les régions 
de N’Zérékoré, Kindia, et Kankan, des machines et matériels électriques pour 
la région de Labé. Aussi, les résultats renseignent sur le degré d’ouverture de 
chaque région par rapport aux différents pays de la sous-région. Ainsi, en consi-
dérant le nombre de postes et bureaux de douane, les régions de N’Zérékoré et 
Kankan sont les plus ouvertes avec quinze (15) et neuf (9) postes et bureaux 
respectivement.

L’enquête a également permis de constater que pour chacune des régions natu-
relles du pays, il existe une différence de sensibilité des transactions par rapport 
aux saisons. On remarque ainsi que les transactions dans la région de N’Zéréko-
ré, la plus pluvieuse du pays, sont très saisonnières avec des volumes nettement 
inférieurs durant l’hivernage, en raison notamment de la dégradation poussée 
des voies routières à cette période. 

Au terme de cette enquête, il ressort globalement qu’une part relativement signi-
ficative des exportations et importations des opérateurs économiques passent 
par les bureaux et postes douaniers non informatisés de la Guinée avec le Sé-
négal et la Côte d’Ivoire. À cet égard, les mesures ci-après pourraient être en-
visagées, en vue d’une amélioration des statistiques de la balance commerciale 
de la Guinée :

◊	 la poursuite des opérations de saisie et de traitement informatique des 
exportations et importations qui passent par les bureaux de Sambailo, de Bou-
goula, de Tounkarata et de N’Zoo et leur inter-connection avec le système « 
SYDONIA » par la Direction Générale des Douanes (DGD) ;

◊	 l’organisation des séances de sensibilisation sur l’importance de la bonne 
tenue des statistiques sur les exportations et importations à l’intention des 
responsables et agents des bureaux frontaliers des douanes, des conducteurs, 
transporteurs, commerçants et transitaires par la DGD et la BCRG ;

◊	 la réalisation de cette enquête au niveau des autres bureaux et postes 
douaniers non informatisés et non couverts par l’enquête actuelle tous les deux 
ans par la BCRG pour actualiser les coefficients de correction ;
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◊	 l’informatisation progressive de tous  les postes de douane non informa-
tisés et leur inter-connection avec le système « SYDONIA » par la Direction 
Générale des Douanes avec l’appui technique des partenaires financiers (BAD, 
BM et autres).
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